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Quatre ans déjà ! Le 29 juillet 2011, un prêtre indien du mouvement « Points-Cœur », âgé de 38 ans, ingénieur 
de formation, Albert MARSHALL, disparaissait en forêt de Compiègne. 
Il était arrivé d’Argentine en mars 2011 dans la maison du mouvement « Points-Cœur » établie au village de 
Vieux Moulin dans l’Oise. 
Après plusieurs jours de recherche mobilisant d’importantes forces de gendarmerie et la garde républicaine, son 
corps était retrouvé le 12 août : Albert MARSHALL s’était suicidé. 
Deux jours avant son geste de désespoir il avait appris qu’il était muté au Pérou. 
Il était venu en France « pour apprendre le français », c’est ce que déclarèrent les responsables du mouvement. 
On apprit par la Presse qu’il passait la plus grande part de son temps à circuler en VTT dans la forêt de 
Compiègne : curieuse façon d’apprendre le français ! 
Quand on décide de mentir, au moins faut-il le faire intelligemment. 
 
Les causes réelles de son geste n’ont jamais été élucidées : il faut dire également que Points-Cœur n’a jamais 
cherché à expliquer les raisons de son suicide, et l’enquête canonique menée à la demande de l’évêque de 
Toulon ne semble pas s’être appesantie sur son cas. 

Cette mutation en Amérique latine était-elle justifiée, sachant que Points-Coeur disposait sur le territoire indien de 
maisons où Albert MARSHALL aurait pu exercer son ministère dans un contexte culturel qu’il maîtrisait ? Fut-elle 
l’élément déclencheur de cet acte désespéré ? la goutte d’eau en trop ? 
 
Le journaliste du Parisien qui avait enquêté sur cet affaire avait écrit :  « Toutefois, on en sait désormais un peu 
sur la lettre que le père Albert Marshall aurait laissée dans sa chambre (et dont le contenu est toujours resté 
secret). Rédigée en anglais, celle-ci laisserait entendre que l’ecclésiastique voulait mettre fin à ses jours et qu’il 
souhaitait être incinéré, puis que « [ses] cendres soient dispersées dans son pays, en Inde ».  
 
C’est sur ce dernier point que je souhaite m’arrêter car ces dernières volontés ne semblent pas avoir retenu outre 
mesure l’attention des autorités ecclésiales qui lui ont offert une messe de funérailles avec une homélie où il était 
question de tout sauf de lui.  



Or fallait-il célébrer cette messe si l’intention du défunt clairement manifestée dans un écrit testamentaire était 
d’être inhumé à la mode hindoue ? Que s’est-il donc passé pour qu’un homme jeune, éduqué dans le 
catholicisme, ordonné prêtre, en vienne rejeter sa foi, douter des sacrements reçus et dispensés et demander à 
revenir à la religion de ses aïeux ? Qu’a-t-il découvert de si choquant dans Points-Cœur ou dans l’Eglise 
catholique pour que tout son univers s’effondre et qu’il ne voie plus d’autre issue à l’impasse dans laquelle il se 
trouvait que se donner la mort par pendaison ? Avait-il pris conscience d’un scandale qu’il valait mieux étouffer ? 
 
Pourquoi ces questions fondamentales n’ont-elles jamais été posées clairement ? Quatre ans après le mystère 
demeure. 
 
Quant à nous,  ayons une pensée pour tous les suicidés des Communautés déviantes. 
 
 
 
 
NOTE DA 
 
Mais voir aussi 
 
http://www.parismatch.com/Actu/Societe/Le-pretre-de-l-Oise-porte-disparu-le-29-juillet-retrouve-pendu-144140 
 
où il est question d’une relation avec une femme mariée en Inde 
 
 
http://www.lefigaro.fr/flash-actu/2011/08/12/97001-20110812FILWWW00342-oise-le-pretre-retrouve-pendu.php 
 
 
 
 
 
 
 
 


